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Mon père riche disait souvent:
«On ne peut pas pêcher un poisson en eau claire.»


… en faisant référence à un vieux proverbe chinois.




transparencen.f.


trans•pa•rence | trãsparãs (phonétique)


Définition


1.Qualité d’un corps transparent.


2.Qui est translucide.


3.La mesure dans laquelle les investisseurs ont aisément accès à des informations financières à propos d’une entreprise; par exemple, niveaux des prix, capacité d’absorption du marché et états financiers vérifiés.




À tous ceux qui cherchent la vérité
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J’ai terminé mes études secondaires assis à côté de la fille la plus brillante de ma classe, une élève qui obtenait des «A». Le système d’éducation considère que demander de l’aide, c’est… «tricher». Le monde des affaires appelle cela de la «coopération». Si je n’avais pas coopéré avec une élève qui obtenait des «A», je n’aurais jamais obtenu mon diplôme.
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INTRODUCTION


L’AVENIR EST FAUX


Ce livre, Faux, a été terminé en avril 2018 – et ensuite révisé afin d’être publié à l’automne de la même année.


Le 28 mai 2018, je passais devant un kiosque à journaux, balayant des yeux des rangées et des rangées de magazines qui semblaient m’interpeller: «Regarde-moi!», «Ouvre-moi!», «Achète-moi!», «Lis-moi!»


Évidemment, ce sont les magazines dont la couverture montrait de jolies femmes et des voitures de sport qui retenaient surtout mon attention. Pourtant, c’est la une plutôt terne du magazine Time qui m’a pris au collet et m’a dit: Tu dois me lire. Le gros titre criait:


Comment ma génération a brisé l’Amérique


C’est cet article – et l’impact qu’il a eu sur moi – qui a retardé la publication de ce livre.


La dernière pièce du puzzle


Avez-vous déjà fait un puzzle géant de 1 000 pièces? Avez-vous déjà passé des heures, parfois des jours, des semaines, à chercher lentement parmi un amas de pièces celle qui permettrait d’en achever une section?


Cet article du Time était la dernière pièce de mon puzzle géant. Un puzzle qui donnerait une image du passé, du présent et de l’avenir. Faux se devait de tenir compte de cet article. Et cela voulait dire qu’il devait être réécrit.


L’élite


Le 28 mai 2018, l’article paru dans le Time et signé par Steven Brill, traite des universités prestigieuses. M. Brill lui-même en est le produit. Il a fréquenté la Deerfield Academy, une école secondaire privée du Massachusetts, et puis a obtenu ses diplômes à l’université de Yale et à l’École de droit de Yale.


Voici un extrait de cet article:


Les réussites personnelles des leaders de ma génération [les baby-boomers] qui sont entrés dans le monde professionnel après être sortis d’universités prestigieuses ont souvent eu de fâcheuses conséquences sociétales.


Traduction: L’élite a privilégié ses intérêts personnels, aux dépens de ceux du reste de la population.


L’élite… a créé une économie basée sur des transactions qui déplaçaient les actifs au lieu d’en créer de nouveaux.


Traduction: L’élite a avant tout voulu s’enrichir au lieu de créer de nouvelles entreprises, de nouveaux produits et davantage d’emplois, et de reconstruire l’économie américaine.


Elle a créé des instruments financiers sophistiqués et risqués, dont les instruments dérivés et les swaps (contrats d’échange, échanges financiers) sur surveillance de crédit, qui dégageaient des profits immédiats, mais séparaient les preneurs de risques de ceux qui en subiraient les conséquences.


Traduction: L’élite a créé de faux actifs qui l’enrichissaient, elle et ses amis, et détroussaient les autres. Lorsque les membres de cette élite se trompaient, ils recevaient une prime. Maman, papa et leurs enfants ont alors dû mettre la main à la poche en payant davantage d’impôts et subir les contrecoups de l’inflation.


La première pièce du puzzle


L’article de Steven Brill a été la dernière pièce de mon puzzle. La première a été la lecture de Grunch of Giants, un ouvrage publié en 1983.


Grunch, un acronyme formé à partir de Gross Universal Cash Heist (une grossière escroquerie à l’échelle mondiale), a été écrit par R. Buckminster Fuller, qui avait une réputation de futuriste et à qui l’on doit l’invention du dôme géodésique.
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Le pavillon des États-Unis à Expo 67


En 1967, j’ai fait de l’autostop à partir de New York afin de visiter Expo 67: Terre des Hommes, qualifiée (comme d’autres avant elle), d’«exposition mondiale de l’avenir», dans la province de Québec, au Canada. Ce pavillon était le dôme géodésique de Fuller.
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Bien que je n’aie pas eu l’occasion de faire la rencontre de Richard Buckminster Fuller à Montréal, j’ai eu la chance d’étudier avec lui en 1981, 1982 et 1983. Sur la photo ci-contre, on peut me voir en sa compagnie lors d’un événement appelé «The Future of Business» (L’avenir du commerce) tenu à Kirkwood, en Californie, près du lac Tahoe, en 1981. Chaque événement auquel j’ai assisté avec M. Fuller a été transformateur pour moi et a changé le cours de ma vie.


Le chanteur John Denver qualifie M. Fuller de «grand-père de l’avenir» dans sa chanson «What One Man Can Do» (Ce qu’un homme peut faire), qu’il a dédiée à ce grand homme.


Richard Buckminster Fuller est décédé le 1er juillet 1983, environ trois semaines après notre dernière rencontre. Je me rappelle m’être aussitôt procuré un exemplaire de son livre, Grunch of Giants, et de l’avoir lu. M. Fuller y exposait un grand nombre des choses que mon père riche nous avait enseignées à son fils et à moi. Grunch est l’histoire de la façon dont les ultra-riches «détroussent» le monde. Grunch a constitué la première pièce de mon nouveau puzzle géant.


Entre 1983 et 2018, j’ai étudié, j’ai assisté à des séminaires, j’ai ouvert grand les oreilles et j’ai appris auprès de tous ceux que je soupçonnais être les détenteurs d’une pièce de ce puzzle.


Dans la deuxième partie de cet ouvrage, Faux professeurs, je parlerai de quelques-uns des vrais professeurs qui ont croisé ma route, dont j’ai lu les ouvrages et avec qui j’ai étudié – de vrais professeurs qui avaient des pièces du puzzle en leur possession.


Le 28 mai 2018, 35 ans après avoir lu Grunch, je suis tombé sur cet article de Steven Brill paru dans le Time – ce qui m’a fourni la dernière pièce de mon puzzle géant. M. Brill y confirmait la majeure partie des préoccupations et des prédictions de Richard Buckminster Fuller.


Fuller était un futuriste. Un grand nombre des prédictions et des préoccupations qu’il expose dans Grunch se concrétisent actuellement, et c’est pourquoi l’article de M. Brill «tombe pile».


Bien que cet article ait retardé la publication de ce livre, je suis reconnaissant envers Steven Brill d’avoir révélé ses pensées, sa perception d’un monde dont peu de gens connaissent l’existence – le monde de l’élite universitaire de l’Amérique qui est composée des gens les plus doués, les plus brillants et les plus avisés du pays.


Au cas où vous vous poseriez la question, en voici quelques-uns parmi les plus célèbres:


1.Le président Bill Clinton;


2.La secrétaire d’État Hillary Clinton;


3.Le président Barack Obama;


4.Le président George H. W. Bush;


5.Le président George W. Bush;


6.Le président de la Réserve fédérale américaine Ben Bernanke;


7.La présidente de la Réserve fédérale américaine Janet Yellen;


8.Le sénateur Mitt Romney.


Et ils ne sont pas les seuls. Cette élite est présente partout dans le monde et c’est elle qui le dirige.


Ce n’est pas un complot projeté par de mauvaises personnes


Je ne dis pas que cette élite est composée de mauvaises personnes (bien que certaines puissent l’être) ou qu’elle participe à un complot. Lui accordant le bénéfice du doute, j’ose croire qu’elle est en majorité composée de bonnes personnes qui font ce qu’elles estiment être «bien». Mais le problème est le suivant: ces personnes sont si intelligentes que la faculté d’introspection leur fait souvent défaut, et elles persistent à faire ce qu’elles jugent être juste, même si cela détruit la vie de milliards d’individus innocents.


Qui sont les escrocs?


Les escrocs et l’élite universitaire ne sont pas nécessairement les mêmes personnes. Richard Buckminster Fuller ne comparait pas l’élite à des escrocs. Les conférences et les ouvrages de M. Fuller me laissent croire qu’il considérait les membres de l’élite comme des marionnettes, et les artisans de la grande escroquerie comme les marionnettistes qui les manipulent. Comme vous le savez, on voit rarement les marionnettistes. Ils préfèrent demeurer derrière le rideau, dans l’ombre. Dans cet ouvrage, je ferai de mon mieux pour braquer les projecteurs sur eux.


Donc, voici la version révisée de FAUX…


Qu’est-ce qui est vrai… et qu’est-ce qui est faux?


À moins de vivre sur une île déserte, tout ce que nous entendons aujourd’hui est «faux ceci» et «faux cela». Presque tout ce en quoi nous avons cru un jour… est maintenant faux.


Le président Donald Trump a popularisé l’expression «fausses nouvelles» en s’en prenant aux médias – pour la divulgation d’une variété de faits, avérés ou perçus comme étant erronés. Dans les médias sociaux, de nombreuses personnes ont de faux adeptes. Des millions d’individus dépensent des milliards pour acheter de fausses Rolex et de faux articles signés Louis Vuitton ou Versace. Et il y a même de faux médicaments.


Le 17 janvier 2019, le Time a attiré l’attention sur ce qui distingue l’«information» et la «désinformation» (les fausses nouvelles) en citant ce passage de Zucked1, un ouvrage de Roger McNamee: «Sur Facebook, l’information et la désinformation semblent identiques; la seule différence, c’est que la désinformation génère davantage de revenus et qu’elle reçoit par conséquent un meilleur traitement.»


Ce type de désinformation alimente ce qui irrite les gens… et ils se sentent continuellement provoqués, agités et indignés.


La contrefaçon profonde


Il existe une nouvelle technologie appelée «contrefaçon profonde ou hypertrucage» qui donne à des amateurs la possibilité d’effectuer des montages visuels et sonores pour en faire de vraies fausses vidéos mettant en vedette des célébrités. Et comme on pouvait s’y attendre, l’usage le plus populaire de cette technologie de contrefaçon profonde consiste à prendre de véritables vedettes du cinéma et d’en faire de fausses stars du porno. Une utilisation plus dangereuse de cette technologue serait de s’en servir pour faire croire qu’un puissant dirigeant déclare la guerre à un autre pays.


En termes simples, nous ne pouvons plus croire aveuglément à ce que nous voyons et entendons.


Dans le monde d’aujourd’hui, la vérification de ce qui est vrai et de ce qui est faux peut faire la différence entre la richesse et la pauvreté, la guerre et la paix, et même la vie et la mort.


De quoi traite ce livre


Ce livre traite de trois faussetés:


1.La fausse monnaie: La fausse monnaie a le pouvoir d’enrichir les riches alors qu’en même temps elle appauvrit les pauvres et la classe moyenne.


L’ÉCART


Variation de la part du revenu vs 1979, après impôts et inflation
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Source: Service d’études budgétaires du Congrès


2.Les faux professeurs: Quelle éducation financière avez-vous reçue à l’école? Pour la majorité des gens, la réponse est «aucune». La plupart des professeurs sont des personnes extraordinaires. Mais, notre système d’éducation est déficient, dépassé et ne prépare pas les étudiants à affronter le monde réel.


Au lieu de guider les étudiants vers la lumière, notre système d’éducation entraîne des millions de jeunes gens dans des ténèbres financières et la pire des dettes: la dette étudiante.
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La dette reliée aux prêts étudiants est de plus de 1,2 trillion de dollars et constitue le principal actif du gouvernement américain. Dans le monde interlope, cela s’appelle de l’extorsion.


Définition du mot extorsion:


1.L’action d’extorquer quelque chose (par la force) dans le but d’obtenir de l’argent ou une propriété et, dans un sens plus étroit, le délit commis par un fonctionnaire qui se livre à cette pratique;


2.Un grossier trop-perçu, une surfacturation.


3.Les faux actifs: Tout d’abord, nous devons définir et comprendre la différence entre un actif et un élément de passif.


LEÇON DE CULTURE FINANCIÈRE
Les actifs mettent de l’argent dans votre poche.
Les éléments de passif retirent de l’argent de votre poche.


Mon père pauvre disait toujours: «Notre maison est notre actif le plus important.»


Mon père riche disait: «Votre maison n’est pas un actif, c’est un élément de passif.»


Des millions d’individus croient que leur maison est un actif.


VOTRE MAISON N’EST PAS UN ACTIF


L’indice mondial des prix de l’immobilier est pratiquement revenu à son niveau d’avant la crise financière (indice pondéré)
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Sources: Banque des règlements internationaux, Réserve fédérale de Dallas, Savills et sources nationales


En 2008, le marché de l’habitation s’est effondré. À l’exception de quelques villes comme San Francisco, New York et Honolulu où les prix immobiliers ont augmenté, il y a de nombreuses villes dans le monde où ils n’ont pas encore rebondi, comme les données du FMI le montrent sur le diagramme précédent.


Un faux krach immobilier


Le krach immobilier n’était pas un véritable krach immobilier. Il a été provoqué par de faux actifs – les mêmes faux actifs que décrit Steven Brill dans son article. Il vaut la peine de répéter ses mots:


[L’élite] a créé une économie basée sur des transactions qui déplaçaient les actifs au lieu d’en créer de nouveaux. Elle a conçu des instruments financiers sophistiqués et risqués, dont les instruments dérivés et les swaps sur surveillance de crédit, qui dégageaient des profits immédiats, mais séparaient les preneurs de risques de ceux qui en subiraient les conséquences.


Des armes de destruction massive


Warren Buffett qualifie les instruments dérivés d’«armes de destruction massive».


Il est bien placé pour le savoir. L’une de ses entreprises évalue et assure ces instruments dérivés.


En 2008, le marché des instruments dérivés, évalué à près de 700 trillions de dollars, a explosé et pratiquement détruit l’économie mondiale.


D’aucuns ont blâmé les emprunteurs «à haut risque».


Mais en fait, comme le confirme Steven Brill, l’élite créait de faux actifs appelés instruments dérivés. C’était cela le vrai problème.


Une image vaut mille mots


Vous trouverez à la page suivante un diagramme illustrant la courbe de l’indice Dow Jones, le marché boursier, sur 125 ans.


Bucky Fuller nous a enseigné à prendre connaissance de la situation générale avant de nous pencher sur les détails. Malheureusement, la plupart des investisseurs ne le font pas. Par exemple, dès leur réveil, ils vérifient si le cours de leur action préférée a fluctué, et puis ils vont travailler. Ils sont peut-être des experts de, disons, Amazon, mais ils négligent souvent de considérer la situation dans son ensemble. Une action parmi des milliers d’autres dans un marché mondial ne nous donne pas beaucoup d’information sur l’avenir.


[image: image]


Comment voir l’avenir


Bucky Fuller enseignait à ses étudiants: «Si vous voulez voir l’avenir, vous devez étudier le passé.»


Le diagramme ci-dessus illustre l’évolution du marché boursier sur une période de 125 ans et nous donne une vue d’ensemble de la situation. La majeure partie de ce livre a été conçue selon le même principe de manière à vous aider à voir l’avenir en vous basant sur la situation générale.


L’argent est invisible


Une autre chose que vous apprendrez dans ces pages, c’est que l’argent est invisible. Les diagrammes permettent de voir cet «argent invisible» évoluer dans divers marchés. Dans Père riche, Père pauvre, j’ai parlé de l’importance du cashflow, et c’est pour cette raison que mon épouse, Kim, et moi avons créé le jeu de table CASHFLOW® en 1996. Mon père riche disait souvent: «Beaucoup d’argent entre dans la poche des riches, et beaucoup d’argent sort de la poche des pauvres et de la classe moyenne.»


Et M. Fuller nous a enseigné que «l’on ne peut échapper à quelque chose que l’on ne peut pas voir.» C’est pourquoi il est si important de voir l’avenir.


Pour écrire ce livre, j’ai utilisé le principe KISS (Keep It Super Simple, en anglais) – une ligne directrice de conception qui préconise la simplicité. C’est pour cette raison que j’utiliserai des supports visuels et des diagrammes plutôt que des listes de faits et de chiffres, ce que beaucoup de gens trouvent ennuyeux.


Le krach géant


Sur le diagramme illustrant l’évolution du Dow Jones, ce n’est pas sans raison que la Grande Crise de 1929 est mise en évidence. Si vous remontez dans le temps et considérez le krach de 1929 et le comparez à la «dégringolade des sociétés point-com» de 2000 et à la crise des prêts hypothécaires à risque de 2008, vous comprendrez mieux pourquoi Richard Buckminster Fuller a écrit Grunch of Giants, pourquoi j’ai écrit Père riche, Père pauvre, et pourquoi Steven Brill a écrit l’article: «Comment ma génération a brisé l’Amérique».


Je répète, encore une fois, cette déclaration de Steven Brill parce qu’elle est importante:


[L’élite] a créé des instruments financiers sophistiqués et risqués, dont les instruments dérivés et les swaps sur surveillance de crédit, qui dégageaient des profits immédiats, mais séparaient les preneurs de risques de ceux qui en subiraient les conséquences.


Les cycles de croissance et de contraction économiques que le monde a connus ont été provoqués par des trillions de dollars en fausse monnaie qui ont été injectés dans le système par l’élite.


L’élite a-t-elle réglé le problème? Bien sûr que non. Pourquoi régler un problème qui l’enrichit? Pourquoi changer? Pourquoi faire les choses différemment? La vie est belle pour l’élite.


En 2008, la valeur des instruments dérivés était évaluée à près de 700 trillions de dollars.


En 2018, elle était estimée à 1,2 billiard de dollars.


C’est exact. L’élite a amplifié le problème, en a presque doublé l’ampleur. Alors que j’écris ces lignes en 2019, un désastre d’un billiard de dollars nous guette.


Le but de ce livre


Si j’ai écrit cet ouvrage et créé le jeu de table CASHFLOW, c’est pour donner aux gens ordinaires – des gens comme vous et moi, des gens qui n’appartiennent pas à l’élite –, la possibilité de survivre, de peut-être réussir, et même de devenir très riches après le krach qui s’annonce. Un krach d’un billiard de dollars.


Décortiquons les chiffres


Nous parlons ici d’un grand nombre de zéros…


Que représente un million?


De nombreux individus rêvent de devenir millionnaires. Un million est mille fois mille:


1 000 $ x 1 000 = 1 000 000 $


Que représente un milliard?


Un milliard est un million fois mille:


1 000 000 $ x 1 000 = 1 000 000 000 $


Que représente un trillion?


Un trillion est un milliard fois 1 000:


1 000 000 000 $ x 1 000 = 1 000 000 000 000 $


Que représente un billiard?


Un billiard est un trillion fois 1 000:


1 000 000 000 000 $ x 1 000 = 1 000 000 000 000 000 $


Cela soulève la question suivante: Qu’arrivera-t-il lorsque les instruments dérivés estimés à 1,2 billiard de dollars exploseront?


C’est pour y répondre que j’ai écrit FAUX.


Ce château de cartes qu’est actuellement l’économie est ce qui arrive lorsque l’élite manipule notre monnaie, nos professeurs et nos actifs.


Mettons les choses en perspective


•Il y a un milliard de secondes, nous étions en 1987.


•Il y a un milliard de minutes, Jésus marchait sur Terre.


•Il y a un milliard d’heures, les êtres humains vivaient dans des cavernes.


•Il y a un milliard de jours, les êtres humains n’existaient pas.


•À toutes les deux heures, le gouvernement américain dépense un milliard de dollars.


En 1983, Buckminster Fuller a prédit cet avenir.


En 1996, le jeu de table CASHFLOW a été créé.


En 1997, Père riche, Père pauvre a été publié (version originale anglaise).


En 2018, Steven Brill a confirmé que l’avenir que M. Fuller a vu venir est maintenant une réalité.


C’est pour cette raison que j’ai retardé la publication de Faux.


Je voulais que vous voyiez le puzzle dans son entier.


 


1.Zucked, en anglais, fait référence à la soudaine perte de richesses que subissent les investisseurs et les dirigeants d’entreprises lorsqu’une société point-com s’effondre. (Note de la traductrice)




PREMIÈRE PARTIE


FAUSSE MONNAIE


En 1971, le président Richard Nixon a mis fin à la convertibilité du dollar américain en or.


En 1971, le dollar américain est devenu une «monnaie fiduciaire»… l’argent du gouvernement.


Mon père riche qualifiait l’argent du gouvernement… de «fausse monnaie».


Il disait aussi:
«La fausse monnaie enrichit les riches.
Malheureusement…
la fausse monnaie appauvrit également les pauvres et la classe moyenne.


C’est pourquoi la première leçon dans
Père riche, Père pauvre est:
«Les riches ne travaillent pas pour l’argent.»
Alors, pour paraphraser:


«Les riches ne travaillent pas pour de la fausse monnaie.»


— RTK




Premier mensonge:
Épargner vous permettra de devenir riche.




INTRODUCTION


PREMIÈRE PARTIE


La véritable éducation financière:


C’est voir avec votre esprit ce que vos yeux ne peuvent pas voir.


— RTK




Chapitre 1


LA FAUSSE MONNAIE


LE MONDE EST SUR LE POINT DE CHANGER…


En 1972, j’étais dans la Marine. J’avais le grade de lieutenant et je pilotais un hélicoptère de reconnaissance armé, stationné à bord d’un porte-avions au large de la côte du Vietnam. C’était ma deuxième période de service au Vietnam. La première avait eu lieu en 1966 alors que j’étais aspirant de marine et étudiant à l’Académie de marine marchande des États-Unis, à Kings Point.


En 1966, à l’âge de 19 ans, je me trouvais à bord d’un «Victory Ship», l’un des navires cargo fabriqués en série pendant la Seconde Guerre mondiale et destinés à transporter des armes et des approvisionnements aux unités qui combattaient les Allemands, les Italiens et les Japonais. Mais en 1966, la cargaison de ce vieux navire rouillé était composée de bombes de 225, 350 et 450 kilos… et nous nous dirigions vers le Vietnam.


En 1972, à l’âge de 25 ans, j’étais pilote à bord d’un autre navire. Cette fois, il s’agissait d’un porte-avions.


Une lettre de mon père riche


Un jour, à bord du porte-avions, j’ai reçu une lettre de mon père riche. Il m’écrivait: «Le président Nixon a mis fin à la convertibilité du dollar américain en or. Attention, le monde est sur le point de changer.»


Le président Richard Nixon a mis fin à la convertibilité du dollar américain en or le 15 août 1971. Il l’a annoncé en interrompant la populaire émission de télé intitulée Bonanza. Apparemment, j’avais raté cet épisode de la série – et la déclaration du président.


Un message non reçu


En 2018, alors que j’écris ces lignes, une vaste majorité d’individus ne comprennent toujours pas l’importance du message livré en 1971 par Richard Nixon. Comme le disait mon père riche: «Le monde est sur le point de changer», et il a changé. En mettant fin à la convertibilité du dollar américain en or, le président Nixon a apporté l’un des plus grands changements dans l’histoire du monde. Malheureusement, peu de gens comprennent – même aujourd’hui – à quel point ce changement a un impact sur la vie de chacun d’entre nous, partout dans le monde.


Je veux en savoir plus


En 1972, je ne savais absolument pas comment et pourquoi le monde changerait. Je ne comprenais pas le message du président Nixon. Toutefois, l’avertissement de mon père riche m’intriguait.


Dans la «salle des préparatifs» des pilotes à bord du porte-avions, j’ai trouvé un exemplaire du Wall Street Journal et j’ai commencé à chercher des réponses. Même dans ce quotidien, l’or ne bénéficiait pas d’une large couverture. On y trouvait seulement quelques commentaires sur l’augmentation du cours de l’or, qui était passé à 35 $ l’once, et qui fluctuait entre 40 $ et 60 $ l’once. Dans une autre publication, j’ai trouvé un article écrit par un «cinglé» qui prédisait que le cours de l’or atteindrait 100 $ l’once.


La fluctuation du cours de l’or m’a intrigué. Pourquoi augmente-t-il? me suis-je demandé. Qu’est-ce que cela signifie?




Aujourd’hui, pendant que j’écris ce livre, le cours du bitcoin (cryptomonnaie) fluctue beaucoup et rapidement. Encore une fois, très peu de gens comprennent comment le bitcoin ou la technologie des chaînes de blocs influera sur leur vie, leur avenir et leur sécurité financière.


L’augmentation du cours de l’or en 1971 et celle du bitcoin en 2018 sont les signes précurseurs de profonds changements à l’échelle mondiale, de glissements des plaques tectoniques financières et de tsunamis financiers partout dans le monde.





Une véritable éducation financière


Ted était un camarade pilote qui s’intéressait également à l’or. Pendant nos temps libres, nous avons entrepris nos propres recherches afin de mieux comprendre la relation qui existait entre l’or et les changements que connaîtrait le monde.


Nous avons appris que le président Nixon avait mis fin à la convertibilité du dollar américain en or parce que les États-Unis importaient trop de Volkswagen de l’Allemagne, trop de Toyota du Japon et trop de vins fins de France. Les États-Unis avaient un problème de balance commerciale.


LEÇON DE CULTURE FINANCIÈRE: Déficit commercial: La valeur des importations était supérieure à la valeur des exportations.


Le problème: Des pays comme la France, l’Italie et la Suisse ne voulaient pas être payés en dollars américains. Ils voulaient de l’or. Le dollar américain ne leur inspirait pas confiance.


La solution: Nixon a «fermé la fenêtre de l’or». Donc, l’or ne quittait plus les États-Unis.


Vrai ou faux: Était-ce la véritable raison pour laquelle cette fenêtre avait été fermée, ou était-ce une raison bidon?


Cela relève probablement du mensonge. Le monde n’appelait pas sans raison le président Nixon «Richard la crapule».


Plus loin dans cet ouvrage, vous découvrirez pourquoi la raison avancée par Nixon était un mensonge. Plus loin dans cet ouvrage, je vous dirai ce que je crois être la raison qui l’a poussé à mettre fin à la convertibilité du dollar américain en or.


Nixon avait également promis de rétablir cette convertibilité une fois que les États-Unis auraient éliminé leur déficit commercial. Il n’a pas tenu sa promesse. Et il a démissionné alors que l’on s’apprêtait à le destituer de ses fonctions.


En quête d’une mine d’or


Ted et moi avons étudié une carte du Vietnam et avons bientôt découvert l’emplacement d’une mine d’or. Le problème était que, en 1972, les États-Unis étaient en train de perdre la guerre et que cette mine indiquée sur la carte se trouvait en territoire non conquis.


Ted et moi avons formé un partenariat et résolu de partir en mission le lendemain. Nous nous envolerions, franchirions les lignes ennemies, repérerions la mine d’or et achèterions de l’or à rabais.


Tôt le lendemain matin, nous avons quitté le porte-avions et volé sur une distance d’environ 40 kilomètres au-dessus de l’océan avant de pénétrer dans l’espace aérien du Vietnam. Notre inquiétude a augmenté lorsque nous avons survolé les carcasses incendiées, encore fumantes, de tanks abandonnés par l’armée sud-vietnamienne en déroute, repoussée vers le sud par l’armée nord-vietnamienne. Lorsque nous avons pénétré en territoire ennemi, Ted et moi savions que nous aurions de sérieux ennuis si notre hélicoptère était touché et si nous étions capturés. Pour des raisons évidentes, nous n’avions parlé de notre projet à personne.


Après avoir consulté la carte, nous avons rapidement repéré un vaste bouquet de bambous géants entourant le village que nous cherchions. Il se trouvait à une cinquantaine de kilomètres derrière les lignes ennemies. Sans précipitation, nous avons décrit des cercles serrés à faible altitude au-dessus du village, une fois vers la gauche et ensuite vers la droite. Si nous avions essuyé des tirs, nous aurions mis fin à notre mission et serions rentrés à la base.


Il n’y a pas eu de tirs et, croyant que nous étions en sécurité, nous avons atterri dans une prairie non loin de rizières. Nous avons coupé le moteur et nous nous sommes dirigés vers le village, laissant derrière nous notre ingénieur naviguant à bord de l’aéronef.


Encore aujourd’hui, je garde un souvenir très vif de Ted et moi foulant le sentier de boue durcie menant à ce village situé derrière les lignes ennemies, saluant les villageois qui vendaient des légumes, des canards et des poulets. Personne ne nous a rendu notre salut. La plupart se sont contentés de nous regarder fixement, n’arrivant apparemment pas à croire que deux pilotes américains puissent être assez stupides pour pénétrer dans leur village en plein jour, au beau milieu de leur marché fermier… au beau milieu de la guerre, derrière les lignes ennemies.


Nous avons souri et levé les mains, montrant aux villageois que nous n’étions pas armés. Nous avions laissé notre arme de poing personnelle à bord de l’hélicoptère. Ted et moi avions décidé de nous présenter non armés parce que nous voulions que les villageois comprennent que nous venions en hommes d’affaires, les poches pleines de dollars.


Nous avons croisé un jeune garçon qui nous a conduits devant le «négociant d’or» plus loin à l’intérieur du village. Ce négociant, une femme minuscule dont les dents étaient rouge sang à force de mâcher des noix de bétel, a souri et nous a salués. Son bureau était une petite hutte faite de bambou et un rideau également fait de bambou était relevé, signe qu’elle était prête à brasser des affaires. Nixon avait fermé la «fenêtre de l’or», mais la sienne était ouverte.


Vrai ou faux, cet or?


Ted et moi, tous deux pilotes dans la Marine et officiers détenant un diplôme universitaire, avons vite réalisé que nous ne connaissions rien à l’or. Nous n’avions aucune idée de ce à quoi l’or véritable devait ressembler.


La femme vietnamienne nous a présenté de minuscules pépites placées dans un flacon de plastique circulaire de 7,5 centimètres de diamètre et de 1,2 centimètre d’épaisseur à l’origine destiné à contenir des cachets. Levant le flacon dans la lumière, nous avons posé les yeux pour la première fois sur de l’or supposément véritable. Malheureusement, cet or ressemblait à de petits raisins secs que l’on aurait peints en doré.


«Est-ce que c’est de l’or? ai-je demandé à Ted.


— Comment veux-tu que je le sache? a-t-il répondu d’un ton brusque. Je ne sais pas à quoi ressemble l’or. Ne sais-tu pas à quoi il ressemble?


— Je croyais que tu le savais, ai-je rétorqué, secouant la tête en signe d’incrédulité. C’est pour ça que tu es mon collaborateur.»


La pression associée à ce petit commerce derrière les lignes ennemies commençait à jouer avec nos nerfs. Ted pensait que j’étais un imbécile et je n’en pensais pas moins de lui.


Le moment de vérité


La plupart des entrepreneurs connaissent de nombreux moments de vérité. Pour Ted et moi, le premier de ces moments a été lorsque nous avons réalisé que, bien que nous ayons toujours été d’excellents partenaires en tant que pilotes, nous étions deux ignorants lorsqu’il s’agissait d’or.


Après nous être calmés et avoir compris que nous étions deux imbéciles, nous avons commencé à négocier.


Nous avons fait une première offre à 40 $ l’once. Ted et moi savions que le «cours au comptant» sur les marchés internationaux était de 55 $ l’once ce jour-là. Nous pensions pouvoir profiter d’un rabais parce que nous avions des dollars américains et que nous étions derrière les lignes ennemies. La minuscule femme aux dents rouges nous a adressé un petit sourire narquois. Elle pensait sans doute: Vous n’êtes que deux imbéciles. Ne savez-vous pas que le cours de l’or est le même partout dans le monde?


Nous avons eu beau insister, elle est restée inflexible. Elle savait qu’«un cours est un cours». Et elle avait compris que nous n’y connaissions rien. Si elle avait été malhonnête, elle nous aurait vendu des raisins secs recouverts de peinture. Elle aurait pu nous vendre des crottes de lapin peintes en doré et nous n’y aurions vu que du feu.


La panique s’installe…


Soudain, nos négociations ont été interrompues par les cris affolés de notre ingénieur naviguant: «Lieutenants, lieutenants, revenez.» Mon copilote et moi avons immédiatement cessé de négocier et avons traversé le marché fermier du village en courant en direction de l’hélicoptère. J’ai entendu un gloussement et je me suis senti très mal lorsque j’ai réalisé que j’avais accidentellement marché sur un poulet et puis sur un canard.


Mon imagination s’est elle aussi mise à galoper. Je pouvais voir des rangées de Viet-Congs en tuniques noires et des troupes de l’armée nord-vietnamienne traverser les rizières et s’approcher de notre hélicoptère. C’est à ce moment-là que je me suis rappelé que nous n’étions pas armés et que nous ne pouvions pas nous défendre. La petite femme aux dents rouges avait raison: nous étions des imbéciles.


Un sentiment d’angoisse


Dieu merci, il n’y avait ni Viet-Congs ni troupes. Notre ingénieur naviguant paniquait parce que l’hélicoptère était en train de couler. La prairie où j’avais atterri était une ancienne rizière.


À cause du poids du moteur, des roquettes, des mitrailleuses et des munitions, l’aéronef penchait vers l’arrière et coulait lentement, le rotor de queue touchant presque la boue. Il nous fallait lancer le moteur sans tarder, ou alors pas du tout.


L’ingénieur naviguant était le plus petit et le plus léger de nous trois. Il s’est donc installé sur le siège du pilote et a lancé le moteur pendant que nous, les deux pilotes, mettions l’épaule sous la poutre de queue pour empêcher le rotor de heurter le sol.


Le démarrage a été un sans-faute et le rotor principal s’est mis à tourner lentement. Dès que les pales ont atteint leur vitesse de rotation maximale, l’ingénieur naviguant a commencé à exercer un léger mouvement de l’avant vers l’arrière de manière à dégager les patins de la boue gluante pendant que Ted et moi hurlions pour l’avertir si le rotor de queue, qui maintenant tournait, s’approchait trop du sol.


Tout s’est déroulé conformément à notre plan, l’hélicoptère s’est dégagé et l’ingénieur l’a mis en vol stationnaire. De la boue puante et collante a été immédiatement projetée partout, nous couvrant Ted et moi d’un magma répugnant qui a teint en brun foncé et maculé notre combinaison de vol verte, notre visage et nos cheveux.


Je me suis hissé sur le second siège et j’ai pris les commandes de l’appareil, et Ted s’est s’installé sur le siège que venait de libérer notre ingénieur navigant pour passer à l’arrière et s’asseoir aux commandes de l’une des mitrailleuses.


Le voyage de retour vers le porte-avions a été long et silencieux. Ted et moi n’avons pas échangé un mot, et l’ingénieur naviguant n’a pas osé nous demander si nous avions trouvé de l’or.


Après que nous nous soyons posés sur le pont, des officiers et des matelots se sont agglutinés autour de notre hélicoptère couvert de boue. J’ai éteint le moteur et l’appareil a été bien amarré sur le pont. Ted et moi sommes descendus. Tous avaient les yeux rivés sur nous, encore plus boueux que notre aéronef. Nous avons traversé le pont d’envol et nous sommes dirigés vers les douches et notre cabine en disant succinctement aux spectateurs: «Ne posez pas de questions.»


Un enseignement tiré de nos erreurs


Père riche, Père pauvre a été publié en 1997. Mon père riche était un homme peu instruit. Mon père pauvre, mon père biologique – était un érudit. Il avait réussi à décrocher son baccalauréat en deux ans et fait des études de 2e et 3e cycles à l’Université Stanford, à l’Université de Chicago et à l’Université Northwestern, et il détenait un doctorat en éducation. Lorsque j’étais étudiant, mon père était le surintendant des programmes d’enseignement pour l’État d’Hawaï.


Je parle ici de mes deux pères parce qu’ils avaient des philosophies diamétralement opposées quant aux techniques d’apprentissage.


Mon père pauvre croyait que les erreurs trahissaient la stupidité d’une personne. À ses yeux, la mémorisation des «bonnes» réponses était la réelle mesure de l’intelligence.


La philosophie de mon père riche voulait que les erreurs soient une façon d’apprendre. Il disait souvent: «On ne devient pas un grand golfeur en lisant un livre. Il faut auparavant faire beaucoup d’erreurs. La même chose est vraie si tu veux devenir une personne très riche.»


Étant donné que je n’ai jamais été un génie sur les bancs d’école, j’adhère à la philosophie de mon père riche en matière d’apprentissage.


Faux vs véritable


Ce livre traite de fausse monnaie, de faux professeurs et de faux actifs. Ce livre traite également de véritable monnaie, de véritables professeurs et de véritables actifs.


Fausse monnaie


Lorsque le président Nixon a mis fin à la convertibilité du dollar américain en or, le dollar américain est devenu de la fausse monnaie.


Définition de la fausse monnaie: La fausse monnaie enrichit les riches, mais appauvrit les pauvres et la classe moyenne.


Faux professeurs


À l’école, j’ai découvert qu’un grand nombre de mes professeurs étaient de faux professeurs. En termes simples, ils ne pratiquaient pas ce qu’ils enseignaient.


À l’école, j’ai eu beaucoup de faux professeurs. Mais lorsque j’ai étudié à l’École d’aéronautique navale des États-Unis, tous mes professeurs étaient de véritables professeurs. Tous mes instructeurs de vol savaient voler.


Faux actifs


Des millions d’individus investissent dans de faux actifs. Comme je l’ai écrit dans Père riche, Père pauvre, la définition d’un actif est quelque chose qui met de l’argent dans votre poche. Mais les «actifs» de la plupart des gens retirent de l’argent de leur poche. Chaque fois qu’ils reçoivent un chèque de paie, de l’argent leur est soutiré et envoyé à Wall Street par le biais de régimes de retraite tels que le plan 401(k), les régimes de retraite individuels ou les pensions de l’État.


Des millions d’individus «épargnent en prévision de la retraite» pendant des années en espérant que leur argent fructifiera. Des millions de personnes de mon âge, des baby-boomers, se rendront bientôt compte qu’ils n’auront pas suffisamment d’argent pour survivre après avoir pris leur retraite. Et c’est parce que l’argent qui a été prélevé sur leurs chèques de paie a été injecté dans de faux actifs, enrichissant les riches, et ils devront payer les pots cassés.


Véritables professeurs


J’ai eu la chance d’avoir de nombreux véritables et excellents professeurs, des professeurs comme mon père riche. Chaque fois que je veux apprendre quelque chose, je m’attelle d’abord à trouver un véritable professeur, quelqu’un qui pratique ce qu’il enseigne, le fait chaque jour, et qui réussit dans ce qu’il entreprend.


La minuscule femme vietnamienne fait partie de ces véritables professeurs. En quelques minutes, non seulement m’a-t-elle appris que j’étais un imbécile, mais elle m’a donné envie d’en savoir davantage – pas seulement à propos de l’or, mais aussi de ce sujet mystérieux, magique et important qu’est l’argent, un sujet qui n’est pas enseigné à l’école.


Il était illégal de posséder de l’or


Après avoir pris une douche, Ted et moi sommes retournés dans la salle des préparatifs des pilotes où nous avons fait l’objet d’une séance de rigolade bien méritée.


Notre commandant nous a menacés de représailles. L’officier des opérations nous a menacés de nous faire laver notre hélicoptère devant tout l’équipage. Mais c’est le commentaire de l’officier de l’armement qui a retenu mon attention. Il a dit: «Si vous aviez rapporté cet or à bord du navire, vous auriez été arrêtés.


— Quoi? Pourquoi aurions-nous été arrêtés?


— Parce que les Américains n’ont pas le droit de posséder de l’or. C’est illégal.


— Pourquoi est-ce illégal?», a demandé Ted.


L’officier de l’armement l’ignorait. Et l’incident a été clos. Après tout, nous avions une guerre à faire, et nous avions des missions importantes à effectuer le lendemain matin. La conversation s’est arrêtée là et nous sommes allés dîner.


Mais une nouvelle question me trottait dans la tête: Pourquoi les Américains n’avaient-ils pas le droit de posséder de l’or?


Cette question m’a poussé à approfondir mon éducation financière et à chercher mes propres réponses.


Comme mon père riche, je tirais un enseignement de mes erreurs.




En 1933, le président Franklin Delano Roosevelt a décrété qu’il était illégal pour les Américains de détenir de l’or à titre personnel. Donc, comme la majorité des Américains, Ted et moi avions vu des bijoux en or, mais jamais des pièces d’or, et encore moins des pépites d’or. Le seul argent que nous connaissions était le papier-monnaie et les pièces en alliage; nous n’en avions jamais vu sous forme de véritables pièces d’or ou d’argent.


Aujourd’hui, la plupart des gens ne connaissent que la fausse monnaie.





Monnaie ancienne et monnaie moderne


Tout au long de l’histoire, l’«argent» a pris plusieurs formes: coquillages, perles colorées, plumes, animaux vivants et galets.


De nos jours, il y a trois types de monnaie:


1.L’argent de Dieu: l’or et l’argent.


2.L’argent du gouvernement: le dollar, l’euro, le peso, etc.


3.L’argent du peuple: le bitcoin, l’éthéreum, le zipcoin, etc.


Donc, voici la question à laquelle je tenterai de répondre dans cet ouvrage: Comment distinguer le vrai du faux lorsqu’il s’agit de monnaie, de professeurs et d’actifs?


 


VOS QUESTIONS… LES RÉPONSES DE ROBERT


Q:Quand avez-vous pour la première fois songé à acheter de l’or? Et quel était votre plan?


Barbara E. – Canada


R:En 1972, l’année où j’ai commencé à acheter de l’or, je ne pensais pas à l’avenir. J’étais seulement curieux. J’étais curieux de comprendre la relation qui existait entre l’or et le dollar américain.


En 1972, j’ai bêtement pensé que je pouvais acheter de l’or à rabais parce que je me trouvais derrière les lignes ennemies. Plus j’en ai appris sur l’or, le dollar américain et la fausse monnaie, plus j’ai été curieux.


En 1983, j’ai lu Grunch of Giants, un ouvrage de Bucky Fuller, et la portée et l’ampleur de la grossière escroquerie à l’échelle mondiale me sont apparues plus clairement. En 2008, cette escroquerie est devenue hors de contrôle lorsque les banques centrales du monde entier ont imprimé des trillions de dollars, sous prétexte de sauver l’économie mondiale. Les banques centrales se sauvaient elles-mêmes et «nous, le peuple», en avons fait les frais.


Dans la troisième partie de cet ouvrage, vous découvrirez à quel point cette escroquerie est aujourd’hui devenue sinistre et omniprésente, et pourquoi cette escroquerie incontrôlable me fait craindre pour l’avenir.


Q:Pourquoi les gens ont-ils tant de difficulté à avoir confiance en une entreprise en démarrage?


Momoh S. – Nigéria


R:Des idées, il y en a à la pelle. Des millions d’individus ont des idées géniales en pensant à un nouveau produit ou une nouvelle entreprise.


Sans véritable éducation financière, très peu de gens savent comment transformer une idée géniale en une entreprise millionnaire. C’est pour cette raison que les entreprises en démarrage n’inspirent pas confiance.


Q:Si je conserve toutes mes économies sous forme de monnaie fiduciaire, est-ce que je les perdrai un jour?


Noah W. – États-Unis


R:Oui, vous perdrez tout. Si l’on se fie au passé, aucune monnaie fiduciaire ne survivra.


La fausse monnaie ne conserve pas sa valeur. Le dollar américain pourrait-il être la première monnaie à survivre? C’est possible, mais je ne parierais pas là-dessus.


Q:Une fois que Nixon a mis fin à la convertibilité du dollar américain en or, comment le cours au comptant de l’or a-t-il pu être déterminé?


Tessa H. – Pérou


R:En théorie, le cours au comptant de l’or est déterminé par les marchés libres internationaux. Aujourd’hui, la valeur monétaire de l’or est manipulée, tout comme la plupart des actifs financiers.


Dans la troisième partie de cet ouvrage, j’expliquerai plus en détail la façon dont cette valeur est manipulée, pourquoi elle l’est, et pourquoi cela ne peut plus durer.


Q:Pourquoi les Américains n’avaient-ils pas le droit de posséder de l’or? Comment le gouvernement a-t-il justifié cette interdiction?


Gordon P. – États-Unis


R:La Réserve fédérale, les artisans de la grande escroquerie et le gouvernement des États-Unis voulaient prendre le contrôle de la masse monétaire et des milliers de petites banques qui faisaient concurrence aux grandes banques et à la Réserve fédérale.


Il n’y a pas si longtemps, il y avait 20 grandes banques. Aujourd’hui, il n’y a que 4 banques «trop solides pour s’écrouler». Tout le monde est maintenant à la merci d’un système bancaire étriqué. D’aucuns soupçonnent que ce contrôle de l’économie américaine par les grandes banques fait partie d’un plan élaboré il y a longtemps.


Q:Comment la femme vietnamienne connaissait-elle le cours de l’or puisque le réseau Internet n’existait pas?


Anthony O. – Australie


R:Elle était une négociante d’or professionnelle. Les professionnels doivent connaître le prix de leurs produits. Je suppose qu’elle avait des ressources – un téléphone, une radio à ondes courtes, une radio traditionnelle, des journaux, d’autres négociants et les propriétaires de la mine –, ce qui lui permettait d’être au courant de ce qui se passait sur les marchés mondiaux.


Une question plus pertinente serait: Parmi vos amis, combien connaissent le cours au comptant de l’or? Combien s’intéressent à l’or?




Chapitre 2


EN DIEU NOUS AVONS CONFIANCE


QUI A GAGNÉ VOTRE CONFIANCE?


Le 15 août 1971, le président Richard M. Nixon met «temporairement» fin à la convertibilité du dollar américain en or.


Le 17 juin 1972, des cambrioleurs s’introduisent dans les locaux du Parti démocrate situés dans l’immeuble du Watergate. C’est cet événement qui est à l’origine du scandale tristement célèbre du Watergate.


Le 10 octobre 1973, le vice-président Spiro Agnew ne conteste pas l’accusation d’évasion fiscale qui pèse contre lui afin qu’une autre accusation, cette fois de corruption politique, soit levée. Gerald Ford, le président de la Chambre des représentants, devient plus tard le nouveau vice-président de Nixon.


Le 6 février 1974, la Chambre des représentants des États-Unis adopte la résolution 803, donnant à la commission judiciaire le pouvoir d’enquêter et de déterminer s’il y a des motifs valables et suffisants pour mettre en accusation le président Nixon pour son implication dans le scandale du Watergate.


Le 27 juillet 1974, la commission approuve le premier des trois articles favorables à la mise en accusation: entrave à la justice, abus de pouvoir, et outrage au Congrès.


Le 9 août 1974, Nixon démissionne de sa fonction de président des États-Unis.


Le 8 septembre 1974, le président Gerald Ford accorde un pardon entier et inconditionnel à Nixon, le mettant ainsi à l’abri de toute poursuite judiciaire pour quelque délit fédéral que ce soit, commis directement ou indirectement pendant sa présidence.


Et nous devons faire confiance à ces dirigeants… nos dirigeants?


Personne n’a rétabli la convertibilité du dollar américain en or. Est-ce un simple oubli? Quand – et pourquoi – le temporaire devient-il permanent?


À qui faites-vous confiance?


Je trouve intéressant que l’on puisse lire ces mots sur chaque billet de banque américain:


En Dieu nous avons confiance


Pourquoi nous demande-t-on d’avoir confiance en Dieu? Qu’est-il arrivé à l’argent de Dieu, l’or et l’argent?


Le numéro atomique de l’or est 79. Le numéro atomique de l’argent est 47.


L’or et l’argent étaient présents au moment de la formation de la planète Terre.


L’or et l’argent seront encore présents lorsque le dernier des cafards sera disparu de la surface du globe.


Alors pourquoi l’élite fit-elle imprimer: «En Dieu nous avons confiance» sur notre fausse monnaie?


Ce n’est pas la première fois que des dirigeants en qui nous avons confiance utilisent de la fausse monnaie pour s’enrichir et devenir plus puissants.


Le papier-monnaie est apparu en Chine pendant la dynastie Tang (618-907 apr. J.-C.). On l’a utilisé pendant des siècles avant que cette pratique soit adoptée en Europe au 17e siècle.
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